
Extrait de la lettre de Cesare Battisti à Luís Inácio Lula da Silva, Président de la République 
du Brésil, Brasilia, le 13 novembre 2009
Trente ans changent beaucoup de choses dans la vie des hommes, et parfois font toute leur vie
(L’homme révolté – Albert Camus)

« J’ai  toujours  lutté  pour  la  vie.  Si  malgré  cela,  il  faut  mourir,  je  suis  prêt,  mais  jamais  je 
n’accepterai que ce soit par la main de mes bourreaux. Dans ce pays, le Brésil, je vais continuer à 
me battre jusqu’à la fin. Malgré la fatigue, jamais je ne jetterai l’éponge dans la lutte pour la vérité. 
Cette vérité que quelques-uns ne veulent pas voir.  Le pire des sourds est  celui  qui ne veut pas 
entendre. Le pire des aveugles est celui qui ne veut pas voir.
En guise de conclusion, je veux remercier tous mes camarades, qui depuis le début de ce combat ne 
m’ont jamais abandonné. Je remercie aussi ceux qui se sont joints à eux plus récemment. À vous 
tous, mes plus sincères remerciements. Une dernière suggestion : je vous conseille de continuer à 
lutter pour vos idéaux, pour vos convictions. Ça vaut la peine !
J’espère que le combat de ceux et celles qui sont tombés au front ne soit pas vain. Même si on perd 
cette bataille, je garde la conviction que la victoire dans cette guerre est au bout du chemin de ceux 
qui luttent pour faire triompher la généreuse cause de la justice et de la liberté.

Je vous livre ma vie, Votre Excellence, ainsi qu’au peuple brésilien. »


